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L’inépuisable travail de mémoire
Le vendredi 30 mai, s’est tenue la cérémonie dédiée au concours de la Résistance.
Elus, élèves, professeurs et associations d’anciens combattants ont rendu hommage à
Jean Moulin et à tous ceux qui ont œuvré pour la Liberté. Une page symbolique de
l’Histoire qui s’inscrit pleinement dans les valeurs défendues par la Ville.

A
ide. «Un si petit
mot… quatre
lettres dans une
guerre du monde
entier, quatre
lettres qui ont
pourtant permis
de sauver des

milliers d’Hommes.» Aurélie Molina est
en 3ème au collège Henri Wallon. Comme
les centaines de collégiens et lycéens
participant au concours de Résistance
chaque année, elle n’a pas connu la guerre
de 39-45. «Les générations qui ont vécu à
cette époque sont en train de disparaître,
souligne Simone Goffard, maire-adjointe
honoraire à l’enseignement et déléguée
auprès du Monde combattant. Il est
primordial que les jeunes puissent
entendre de vive voix nos témoignages,
que cette mémoire ne s’éteigne pas.
D’autant plus quand certaines personnes
la dénigrent ou la nient.»

Une histoire dans l’Histoire
Arblade, Avaulée, Girard, Gerber,
Salagnac, Coin, Crié… ces noms, au fil
des rues de Malakoff, nous ramènent au

Grâce à leurs
rencontres avec

les anciens
combattants, les
élèves comprennent
que l’Histoire, ce n’est
pas que dans les
livres.»
(une professeur d’Histoire)

«

souvenir des années noires de l’Histoire,
et rendent hommage à ces hommes et
femmes insoumis à la barbarie. «Malakoff
a toujours été très à gauche, raconte
Chantal Paquin, du service jeunesse, qui a
fait de nombreuses recherches sur le sujet.
La Résistance s’est organisée dès le début
de l’Occupation nazie. Par la suite, la
municipalité a compté grand nombre
d’anciens combattants résistants.» La
transmission de cette mémoire est restée
un des axes forts de la politique de
l’enseignement à Malakoff.
Le concours de la Résistance en est un des
moments-clés. «Bien que des prix soient
remis au niveau départemental et
national, nous avons souhaité créer un
jury local, composé d’anciens
combattants, indique Guy Martin, vice-
président de l’ANACR1 des Hauts-de-
Seine. Une façon d’encourager les jeunes
à participer.» Avec Claude Girard,
secrétaire de la FNDIRP2 de Malakoff (fils
de Louis Girard3) mettent en œuvre le
concours au niveau local : liens avec les
professeurs et la municipalité, visites dans
les classes, corrections des copies… «Cette
année, nous avons organisé dix visites,

Coralie Roux et Pierre Rogy ont reçu le 1er prix du jury
local, et ont participé au traditionnel voyage de la
mémoire entre l’Italie et l’Autriche.

Commémoration de la
victoire sur le nazisme.

Etape du travail de mémoire.
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CONCOURS NATIONAL DE LA RÉSISTANCE ET DE
LA DÉPORTATION
Ce concours a été créé en 1961, à l’initiative de la
Confédération Nationale des Combattants
Volontaires de la Résistance, de l’ANACR, de la
FNDIRP et du Ministère de l’Education Nationale. Il
invite chaque année les collégiens et lycéens fran-
çais à réfléchir sur les événements, les choix et les
valeurs de la Résistance. Les élèves présentent des
travaux individuels ou collectifs, dossiers, rédac-
tions et poèmes.
Thème 2007-2008 : «L’aide aux personnes persé-
cutées»
Thème 2008-2009 : «Enfants et adolescents dans
le système concentrationnaire nazi.»

PALMARÈS 2008
• Jury local
1ers prix : Pierre Rogy (Paul Bert), Coralie Roux
(Henri Wallon), Valentin Marnin et Kévin Levoyet
(Louis Girard).
2èmes et 3èmes prix : Claire Bourasse et Arianne
Blachier (Paul Bert) - Emeline Lahoussine et
Antoine Gomila (Henri Wallon) - Mickaël Pointier,
Carlos Tavares, Aurélie Bayvet et Laurent Smajda
(Louis Girard).
• Jury départemental
Les 1er et 2ème prix ont été attribués respectivement
à Aurélie Molina et Youri Elbin (Henri Wallon).
Pour la première fois, une élève de Malakoff,
Aurélie Molina, a été retenue pour le prix national.

rencontré 213 collégiens, et lu 92 copies.»
précise Claude Girard. Ils organisent des
rencontres dans les classes, avec d’autres
résistants et déportés. «Nous nous
investissons pour préserver la mémoire de
nos combats, en souvenir de nos amis et
parents disparus, mais surtout pour
transmettre des symboles aux
jeunes générations. explique Guy
Martin. Nous travaillons en
étroite collaboration avec les
professeurs et la Ville, dans une
communauté d’esprit.»

Des valeurs à transmettre
Lors de la cérémonie du 30 mai,
Madame le Maire a souligné
l’importance de «faire vivre les
valeurs de la Résistance, valeurs
de liberté et de fraternité», et précisé que
«Résister se conjugue aussi au présent».
Lorsqu’on connaît l’Histoire, la date de
cet événement n’est pas anodine. Le 27
mai 1943, le Conseil National de la
Résistance tenait sa première réunion,
sous la présidence de Jean Moulin. Une
date restée dans l’ombre, au grand regret

de nombreux anciens résistants, qui
souhaiteraient la voir reconnue
officiellement comme journée
commémorative.
L’an dernier, une commission mémoire a
été mise en place à Malakoff. Des élus,
employés municipaux, anciens

combattants se sont réunis pour
développer des initiatives et
collecter des documents relatifs à
l’Histoire de la Ville.
Parmi les nouveaux-venus au
Conseil municipal, Thierry
Notredame est chargé, avec
Simone Goffard, du travail sur la
mémoire. Fils de militant ouvrier,
ce professeur d’Histoire-
Géographie souhaiterait des
commémorations plus festives,

qui réuniraient toute la population :
«Nous sommes dans une époque où le
militantisme se perd. Il faut raviver la
mémoire de ceux qui ont lutté pour des
acquis, des droits.»

1 - Association Nationale des Anciens Combattants et
Amis de la Résistance.

2 - Fédération Nationale des Déportés et Internés
Résistants et Patriotes.

3 - Louis Girard est mort à Auschwitz, trois mois
après son internement.

La plaque en souvenir de Jean Moulin (angle rues Maurice-Thorez et Jean-
Moulin) rend hommage à celui qui fut le premier président du Conseil
National de la Résistance, créé le 27 mai 1943. Ce Conseil était voulu par
de Gaulle afin d'unifier les différents mouvements de Résistance spontané-
ment constitués depuis la défaite et l’appel du 18 juin 1940.

Thierry Notredame,
nouveau conseiller
municipal, délégué
à la mémoire.

Le travail de mémoire réunit de nombreux artisans,
toutes générations confondues.


